
Il y a deux ans, le Pape François a souhaité
que ce mois d’octobre 2019 soit un « mois
missionnaire extraordinaire » dans le but à

la fois d’approfondir la conscience de la mis-
sion ad gentes (envers les non-croyants) et de
prendre part, avec une nou-
velle ferveur, à la transforma-
tion missionnaire de la vie de
l’Église et de l’activité pasto-
rale. Cela constitue simple-
ment une réponse obéissante
aux paroles adressées par le
Christ à ses disciples au mo-
ment de les quitter : « Allez
dans le monde entier, procla-
mez l’Évangile à toute la créa-
tion » (Marc 16, 15 ; cf. Mat-
thieu 28, 19).

Citant amplement le
Concile Vatican II, le Pape a
qualifié cela de « tâche essen-
tielle » de l’Église qui « par na-
ture est missionnaire », rappe-
lant qu’elle relevait de la res-
ponsabilité de chaque croyant.
Il a également affirmé que
cela demeurait une tâche im-
mense, s’inscrivant ainsi dans
les pas du Pape Jean-Paul II
pour qui la mission était loin

d’être achevée et n’en était, en fait, qu’à ses
débuts.

Que pouvons-nous dire des défis actuels de
l’évangélisation du monde ? 

1. On constate une phobie anti-chrétienne
croissante à l’échelle mon-
diale. Le très respectable Pew
Research Center (PRC) a ré-
cemment constaté que les
chrétiens étaient « le groupe
de croyants le plus largement
attaqué », plus de 80% de la
population mondiale (6, 6 mil-
liards de personnes) vivant
dans des pays qui exercent
une répression sur le plan reli-
gieux - 144 pays au total. Cela
a provoqué un immense flux
de réfugiés fuyant les tortures
et les assassinats même dans
les pays “alliés” aux nations
démocratiques occidentales.

2. Par ailleurs, comme l’a
fait observer le Pape François
dans le discours qu’il nous a
adressé au Vatican à la fin de
notre Consulta de l’an der-
nier : « Outre le martyre du
sang, il existe aussi le “mar-
tyre blanc”, comme par exem-
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À l’occasion du mois
missionnaire d’octobre 2019,
décrété par notre Saint-Père le
Pape François, le Grand Maître
de l’Ordre du Saint-Sépulcre
lance un appel à la prière en
faveur de tous les chrétiens
persécutés dans le monde.
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ple celui qui a lieu dans les pays démocrati-
ques quand la liberté de religion est limi-
tée ». On peut citer de plus en plus de cas où
ceux qui défendent les enseignements de
l’Église sur le mariage et la famille font l’ob-
jet de menaces juridiques ainsi que de dis-
cours de haine.

3. Enfin, le livre officiel des statistiques
du Vatican révèle que la croissance de
l’Église est en progression dans le monde.
Toutefois, de 2016 à 2018, le nombre de ca-
tholiques en Europe a baissé de 240 000.
D’autres enquêtes récentes montrent que
33% des jeunes Nord-Américains âgés de 21
à 29 ans (très majoritairement chrétiens) se
considèrent comme étant non religieux.
Cela constitue une forte incitation à la “ré-
évangélisation”.

Un tableau vaste et discordant se présente
donc à nous. Il pourrait même s’avérer dé-

primant sans la promesse que le Seigneur fit
avant de partir : « Et moi, je suis avec vous
tous les jours jusqu’à la fin du monde ».
Pour les membres de notre Ordre, notre vo-
cation à la prière personnelle, à la sainteté, à
la formation et notre engagement solennel
pour la défense et la promotion de la foi en
Terre Sainte sont des jalons sûrs pour répon-
dre à l’exhortation finale que le Pape Fran-
çois nous a adressée à tous au terme de no-
tre Consulta.

Évoquant notre dévotion à Marie, invo-
quée sous les titres de Notre-Dame de Pales-
tine et Notre-Dame des chrétiens persécutés,
il a déclaré : « Invoquons ensemble la sollici-
tude de Marie en Terre Sainte et, plus géné-
ralement, au Moyen-Orient, ainsi que son in-
tercession spéciale pour ceux dont la vie et
la liberté sont en danger ».

Edwin Cardinal O’Brien
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Pendant l’été, le Service Communica-
tion du Grand Magistère de l’Ordre a
eu le privilège et l’honneur de rencon-

trer Mgr Miguel Ángel Ayuso Guixot, prési-
dent du Conseil pontifical pour le Dialogue
interreligieux créé cardinal par le Pape Fran-
çois au cours du Consistoire, le 5 octobre.
Nous avons parlé avec lui de divers thèmes,
dont on peut trouver ci-dessous divers ex-
traits sous forme synthétique, alors que l’en-
tretien intégral sera disponible dans notre
revue annuelle.

Quelle est la spécificité du dialogue en
Terre Sainte ?
Le cœur de cette réalité est la ville de Jé-

rusalem et le Pape François, lors de son

voyage au Maroc, a voulu signer un docu-
ment avec le roi Mohammed VI pour la pro-
tection et la défense de la ville de Jérusalem
comme Ville Sainte, centre des trois reli-
gions monothéistes. Si le cœur de cette terre,
Jérusalem, vit dans une situation de dialo-
gue, d’entente et de communion entre juifs,
chrétiens et musulmans, il peut faire rayon-
ner la lumière dans toute la région. Nous sa-
vons qu’on ne peut pas comprendre le
Moyen-Orient sans les chrétiens, mais il
n’est pas non plus possible de le faire sans le
dialogue interreligieux.

La question de la citoyenneté joue un
rôle important pour permettre au dia-
logue de se développer…
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« Devenir les compagnons de
voyage de chaque être humain »

L’Ordre à l’unisson de l’Eglise universelle

Créé cardinal par le
Pape François, Mgr
Miguel Ángel Ayuso
Guixot succède au
cardinal Jean-Louis
Tauran à la tête du
Dicastère pour le
Dialogue
interreligieux. Il est
ici photographié
dans ses bureaux,
via della
Conciliazione à
Rome, devant la
fresque rappelant la
déclaration du
concile Vatican II sur
les relations de
l’Église catholique
avec les religions
non chrétiennes.

Entretien avec le président du Conseil pontifical pour le dialogue interreligieux
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L’embryon de cette discussion de la part
de l’Eglise catholique vient de l’appel du Sy-
node du Moyen-Orient où l’on demandait
que les chrétiens ne soient pas considérés
comme des citoyens de deuxième classe,
mais comme des citoyens de plein droit. La
pleine citoyenneté est un élément fondamen-
tal pour préserver l’identité.

Il est donc nécessaire de travailler avec
respect et amitié pour le bien commun,
comme le désire le Pape François, au-delà
des différences religieuses et des questions

de majorité et de minorité. C’est un domaine
dans lequel ne compte pas combien nous
sommes dans une communauté ou dans une
autre : chaque personne doit être respectée
dans son individualité, ainsi que bien évi-
demment ceux qui n’appartiennent à aucune
tradition religieuse.

Quelles voies ouvre le récent docu-
ment sur la Fraternité humaine signé
par le Pape François et par le Grand
Imam d’Al-Azhar al-Tayyeb ?

« Il y a un océan caché
de bien qui grandit »

Le Pape a salué la création d’un Comité
pour le Document sur la fraternité humaine

Le Pape François s’est réjoui de la création d’un Comité pour la mise en pratique du Do-
cument sur la fraternité humaine pour la paix mondiale et la coexistence commune

qu’il a signé en février 2019, à Abou Dhabi, avec le Grand Imam d’Al-Azhar. L’information
a été rapportée fin août par le directeur du Bureau de presse du Saint-Siège, Matteo Bruni.
« Le Saint-Père François a appris avec joie la nouvelle de cette initiative et fait observer :
‘Même si malheureusement ce sont souvent le mal, la haine, la division qui font la une de
l’actualité, il y a un océan caché de bien qui grandit et qui nous fait nourrir de l’espérance
pour le dialogue, la connaissance réciproque, pour la possibilité de construire, avec les
croyants d’autres religions ainsi qu’avec tous les hommes et toutes les femmes de bonne
volonté, un monde de fraternité et de paix’ ». « Le Saint-Père encourage le travail du Co-
mité pour la diffusion du Document, a encore affirmé Bruni, remercie les Émirats Arabes
Unis pour l’engagement concret en faveur de la fraternité humaine et forme le vœu que
des initiatives similaires puissent se multiplier dans le monde ».        (Source : Vatican News)
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La première
réunion du Comité
Supérieur pour
rejoindre les
objectifs contenus
dans le Document
sur la Fraternité
humaine s’est
déroulée au
Vatican, en la
résidence Santa
Marta, le 11
septembre
dernier.



Très souvent on parle des difficultés et
des problématiques, mais mon expérience de
missionnaire m’a appris que les personnes
communes, en revanche, vivent souvent
dans un esprit de proximité et de coexis-
tence. Au-delà de la vision pessimiste, cha-
que citoyen et croyant est appelé à travailler
pour le bien commun. Le document d’Abou
Dhabi a tracé une Road Map dans cette di-
rection. Fraternité, paix et coexistence sont
les trois éléments essentiels à travers les-
quels on peut parcourir une voie d’intégra-
tion pour guérir les blessures du monde.
L’unique baume qui peut guérir du popu-
lisme passe en effet à travers la fraternité
humaine qui nous unit. Les problématiques
qui créent un malaise et font obstacle au cli-
mat de communion ont un caractère plus
politique et idéologique.

L’Ordre du Saint-Sépulcre compte en-
viron 30.000 membres dans le monde
entier. Quel conseil voulez-vous leur
faire parvenir ?
J’apprécie beaucoup le travail accompli et

l’action de vos 30.000 membres qui soutien-
nent et aident les communautés locales en
Terre Sainte. Dans mon expérience de mis-
sion, je me suis aperçu que j’ai donné toute

ma vie et ma jeunesse au service de l’Eglise
et à présent, je me rends compte que ce que
j’ai reçu est bien plus par rapport à ce que
j’ai donné. Je veux alors rappeler à ces
30.000 bienfaiteurs que ce qu’ils font est très
généreux et je les invite à découvrir toujours
plus ce qu’ils reçoivent du témoignage de
ceux qu’ils soutiennent par leurs aides, car
celui qui donne reçoit toujours.

Le mot “dialogue” est souvent utilisé
dans de nombreux contextes et de dif-
férentes manières. Comment le décri-
riez-vous ?
Le dialogue n’est pas une trahison de la

mission de l’Eglise, ni une nouvelle méthode
de conversion au christianisme. Le dialogue
est une attitude existentielle qui nous ouvre
à la réalité de l’autre. Je me souviens du
message que le Pape François nous envoya
à l’occasion du 50° anniversaire de notre di-
castère dans lequel, entre autres choses,
il nous rappelait que nous devions devenir
les compagnons de voyage de chaque être
humain sur notre chemin vers la vérité.
Comme le disait le Pape Benoît XVI, ce n’est
pas nous qui sommes les possesseurs de la
vérité, c’est elle qui nous possède.

Propos recueillis par Elena Dini
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Mgr Tommaso Caputo,
nouvel Assesseur de l’Ordre

Les actes du Grand Magistère

Excellence, comment vivez-vous
cette nomination à la charge
d’Assesseur de l’Ordre du Saint-

Sépulcre ?
J’ai accueilli cette nomination avec une

profonde gratitude envers le Saint-Père Fran-
çois qui l’a approuvée et envers le Grand
Maître, Son Eminence le Cardinal Edwin
O’Brien, qui m’a désigné pour la fonction
d’Assesseur de l’Ordre équestre du Saint-Sé-
pulcre de Jérusalem.

Quel a été au cours des dernières an-
nées votre lien avec l’Ordre ?
Mon lien avec l’Ordre remonte à environ

deux décennies et il est devenu encore plus
fort au moment où, en 2012, on m’a confié
la Prélature de Pompéi, une ville particuliè-
rement chère au cœur et à la spiritualité de
tous les Chevaliers et les Dames du Saint-Sé-
pulcre. Pompéi est née à une nouvelle vie à
partir de la foi et des œuvres de Bartolo
Longo, l’unique laïc parmi les chevaliers de

Après la démission de Mgr Giuseppe Lazzarotto pour raison
de santé, le Saint-Père a donné son approbation à la

nomination par le Grand Maître de Mgr Tommaso Caputo
comme nouvel Assesseur de l’Ordre du Saint-Sépulcre, à

compter du mois de septembre 2019. Il répond aux
questions de La Croix de Jérusalem

Diplomate de
très grande
expérience,
Mgr Tommaso
Caputo,
archevêque
Prélat et
Délégué
pontifical pour
le sanctuaire
de Pompéi,
nouvel
Assesseur de
l’Ordre,
seconde
désormais le
Grand Maître
spécialement
en ce qui
concerne les
relations avec
la Curie
romaine.

● ●

VI N° 55Newsletter
LA CROIX DE JÉRUSALEM



l’Ordre à avoir été béatifié. Le fondateur de
Pompéi rappelle le cœur christologique de la
dévotion mariale, si intensément pratiquée
par chaque membre de l’Ordre. 

Récemment vous avez également ac-
compagné une délégation de la Lieute-
nance à laquelle vous appartenez en
Terre Sainte pour une occasion spé-
ciale…
Une initiative récente a vu la participation

de notre Eglise de Pompéi et de l’Ordre à un
pèlerinage en Terre Sainte, au cours duquel,
dans la Basilique de l’Annonciation à Naza-
reth – le lieu où le Verbe s’est fait homme
dans le sein de la Vierge Marie –, a été inau-

guré un vitrail consacré à la Madone du Ro-
saire de Pompéi, don de la Lieutenance pour
l’Italie du Sud tyrrhénienne de l’Ordre du
Saint-Sépulcre.

Il s’est agi d’un simple signe mais, au mo-
ment où m’est également confiée cette
charge, chaque élément prend une significa-
tion plus profonde, en tenant compte des tâ-
ches auxquelles chaque membre de l’Ordre
est appelé, en relation avec la nature même
de cette Institution pontificale historique,
placée sous la tutelle et la protection du
Saint-Siège. 

Quelle est la contribution de l’Ordre à
l’Eglise universelle et aux habitants de

● ●

Mgr Tommaso Caputo est né à Afragola
(Naples) le 17 octobre 1950. Il a fréquenté

le Séminaire archiépiscopal de Naples et a ob-
tenu une licence en théologie à la Faculté de
théologie de l’Italie du Sud, section “Saint Tho-
mas d’Aquin” (Naples).

Il a été ordonné prêtre le 10 avril 1974 pour
l’archidiocèse de Naples, où il a exercé les fonc-
tions de formateur des séminaristes du lycée
(1973-1974), de vicaire de la paroisse San Bene-
detto all’Arco Mirelli, à Naples (1974-1976) et de
professeur de religion dans les Ecoles publiques
(1973-1976).

Elève de l’Académie pontificale ecclésiastique
à partir d’octobre 1976, il a dans le même temps
suivi des cours de Droit canonique à l’Université
pontificale du Latran, obtenant un doctorat.

Au service du Saint-Siège depuis le 25 mars
1980, il a été Secrétaire de la Nonciature aposto-
lique aux Rwanda (1980-1984) et Conseiller de la
Nonciature aux Philippines (1984-1987) et de celle au Venezuela (1987-1989). Appelé au
Vatican, il a exercé la fonction de responsable du secrétariat du Substitut de la Secrétaire-
rie d’Etat jusqu’au 19 juin 1993, quand le Pape Jean-Paul II l’a nommé Chef du Protocole
de la Secrétairerie d’Etat.

Le 3 septembre 2007, Sa Sainteté Benoît XVI l’a nommé Nonce apostolique à Malte et
en Libye, l’élevant à la dignité archiépiscopale et lui conférant la consécration épiscopale
le 29 septembre 2007, dans la Basilique papale Saint-Pierre au Vatican.

Le 10 novembre 2012, le Pape Benoît XVI l’a nommé Prélat de Pompéi et Délégué
pontifical pour le Sanctuaire de la Bienheureuse Vierge du Sainte Rosaire de Pompéi.
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L’Amérique centrale et l’Amérique du
Sud forment un continent immense
aux racines chrétiennes profondé-

ment ancrées qui mérite que tout soit mis en
œuvre pour un développement accru et une
valorisation authentique de la présence de
notre Ordre. Contrairement aux autres zones
géographiques, comme l’Amérique du Nord,
l’Europe et l’Asie-Océanie, le continent sud-
américain ne bénéficiait pas jusqu’à présent
de la coordination d’un responsable dédié au
sein du Grand Magistère. Dans l’optique de
valoriser le potentiel de cet immense terri-
toire, l’idée du cardinal Grand Maître a par
conséquent reçu un accueil très favorable ; il
s’agissait de créer la fonction de Vice-Gou-
verneur pour l’Amérique du Sud, un rôle
confié à Son Excellence Enric Mas, aupara-
vant Lieutenant pour l’Espagne orientale.

Le nouveau Vice-Gouverneur a pu mettre
immédiatement à profit sa grande expé-
rience et ses connaissances internationales
auprès de ses frères du continent latino-amé-

ricain en mettant au point avec le Gouver-
neur Général Leonardo Visconti di Modrone
un plan d’action pour les prochains mois, au
cours de leurs visites de juillet et août au
Mexique, en Argentine et au Brésil.

■ LE MEXIQUE

Au Mexique, la Lieutenance souffre de-
puis un certain temps d’une crise qui sem-
blait irréversible. En décembre 2017, avec la
visite du cardinal Grand Maître, du Lieute-
nant Général et du Gouverneur Général,
sans oublier la nomination de Gustavo Rin-
cón Hernandez à la fonction de Régent, les
bases d’un processus de renaissance ont été
posées. À partir de là, une grande détermi-
nation a conduit à un renouvellement du
Conseil et à la recherche de nouvelles for-
ces, aussi grâce à l’expérience de nombreux
confrères engagés dans l’Ordre de Malte. En
effet, il a été constaté que l’objectif de déve-

● ●

L’Ordre renforce sa présence
en Amérique centrale
et en Amérique du Sud

Terre Sainte que vous pensez aider à
faire avancer?
En recevant, il y a un peu moins d’un an,

les membres de la Consulta et en louant
l’ouverture des initiatives d’assistance en
Terre Sainte à tous, au-delà des diverses ap-
partenances de foi, le Pape François a re-
connu que l’Ordre équestre du Saint-Sépul-
cre de Jérusalem contribue « à ouvrir la voie
de la connaissance de la vie chrétienne, à la
promotion du dialogue interreligieux et à la
compréhension réciproque ».

Il s’agit des principales indications pour
arriver au grand objectif de l’obtention de la
paix dans toute la Terre Sainte. Le Pape a
souligné de manière significative cet engage-

ment comme primordial, en rappelant que
l’Ordre ne se caractérise pas comme une as-
sociation philanthropique « engagée à pro-
mouvoir l’amélioration matérielle et sociale
des destinataires » ; mais que les Dames et
les Chevaliers sont appelés « à placer au cen-
tre et comme but final de leurs œuvres
l’amour évangélique du prochain, pour té-
moigner partout de la bonté et du soin avec
lesquels Dieu aime chacun ».

C’est sur cette voie, et avec l’aide et la
protection de la Vierge Marie, que je compte
exercer également ce service au sein de la
grande famille de l’Ordre.

Propos recueillis par François Vayne
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lopper l’action caritative en faveur de la
Terre Sainte, propre à l’Ordre du Saint-Sé-
pulcre, était parfaitement compatible et, de
fait, complémentaire avec un objectif très
ancré de l’Ordre de Malte, c’est-à-dire le dé-
veloppement des œuvres de bienfaisance en
faveur de la population locale. Le 29 juillet
de cette année, le Gouverneur Général, sur
invitation du Lieutenant-Régent, a effectué
(en dépit de sa blessure au bras) une visite
éclair dans la ville de Mexico, pour faire le
point avec ce dernier et avec le Grand
Prieur, le cardinal Norberto Rivera Carrera,
sur le travail accompli et les actions suivan-
tes à réaliser. Plus particulièrement, en pre-
nant en compte l’âge avancé de Gustavo
Rincón, il convenait de définir les modalités
de sa succession par un nouveau lieutenant
expérimenté, mais plus jeune, qui puisse re-
lever le grand défi du travail de reconstruc-
tion entamé et en assurer la continuité. Le
choix s’est porté sur le confrère Guillermo
Macías Graue, un professeur polyglotte
jouissant d’une expérience internationale ac-
quise dans des universités prestigieuses,

● ●
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Le Gouverneur
Général lors d’une
réunion à Buenos
Aires, à laquelle ont
participé Mgr
Héctor Aguer, le
Grand Prieur de la
Lieutenance pour
l’Argentine (assis à
la droite du
Gouverneur
Général sur notre
photo),
accompagné de
deux
ecclésiastiques,
ainsi que le
Lieutenant Juan
Francisco Ramos
Mejía, (debout près
du Grand Prieur) et
le Vice-Gouverneur
Enric Mas (assis à
droite).

Au Mexique le Gouverneur Général Visconti di
Modrone a pu s’entretenir avec le cardinal
Norberto Rivera Carrera, Grand Prieur de la
Lieutenance de ce pays, en compagnie du
Régent, Gustavo Rincón Hernandez.
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Mgr Héctor Aguer et rencontré le Lieutenant
Francisco Ramos Mejía et les dirigeants des
Lieutenances dans cette ville. Ce second
voyage répondait à plusieurs objectifs, dont
celui de faire en sorte que les dirigeants de
l’Ordre agissent en parfaite harmonie avec
les orientations du Grand Magistère à Rome
et avec l’Épiscopat local, en suivant les di-
rectives du Saint-Père. Les difficultés de
communication n’ont pas facilité la vie de
l’Ordre ces derniers temps en Argentine,
mais lors d’un entretien avec les responsa-
bles de l’Eglise locale, les bases qui ont été
jetées laissaient espérer un dialogue plus
constructif. En Argentine, 90% des habitants
se déclarent catholiques, mais le pourcen-
tage de pratiquants est nettement inférieur.
Alors que le pays traverse une période diffi-
cile il est encore plus nécessaire de soutenir
une participation plus intense aux activités
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L’Investiture de nouveaux membres de l’Ordre en Argentine, pays d’origine du Pape François, a été l’un
des grands moments de la visite du Gouverneur Général en Amérique latine au cours de l’été. Les
Chevaliers et Dames d’Argentine ont à coeur de s’impliquer toujours davantage dans la vie de l’Eglise
locale.

dont la Grégorienne à Rome, Salamanque, et
Jérusalem. En novembre, à l’occasion de la
cérémonie d’investiture, il prendra la direc-
tion de la Lieutenance, tandis que Gustavo
Rincón, en reconnaissance du travail remar-
quable accompli, sera nommé Lieutenant
d’Honneur. En commentant la rencontre
avec le Gouverneur Général, le cardinal Ri-
vera a défini le processus ainsi engagé
comme une authentique « résurrection » de
la Lieutenance. 

■ L’ARGENTINE

Les 20 et 21 août, le Gouverneur Général
et le Vice-Gouverneur Général Enric Mas
ont effectué une visite en Argentine. Ils ont
ainsi participé à la cérémonie d’investiture à
Buenos Aires célébrée par le Grand Prieur



des diocèses de la part de toute la commu-
nauté catholique. Cette recommandation
forte a été adressée par le Gouverneur Géné-
ral et par le Vice-Gouverneur aux membres
de la Lieutenance, suite à l’entretien avec la
hiérarchie de l’Eglise locale, nous rappelant
que l’Ordre du Saint-Sépulcre est un organe
de l’Église avec une mission précise, celle du
maintien de la présence chrétienne en Terre
Sainte, fortement encouragée par le Pape
François.

■ LE BRÉSIL 

Au Brésil, du 22 au 24 août, le Gouver-
neur et le Vice-Gouverneur ont rencontré
l’archevêque de Rio de Janeiro, le cardinal
Orani João Tempesta, Grand Prieur de la
Lieutenance de Ordre, et ils ont examiné en
détail les problématiques liées à ce qui est
sans conteste le pays avec le plus grand

nombre de catholiques au monde, et qui mé-
rite par conséquent une attention toute par-
ticulière. Ils ont également rencontré Isis
Cunha Penido, la Lieutenante de Rio de Ja-
neiro, et les dirigeants de la Lieutenance
dans leurs bureaux situés avec bonheur dans
la magnifique ancienne cathédrale Notre-
Dame-du-Mont-Carmel. Ils ont passé en re-
vue les différentes activités de bienfaisance
organisées par la lieutenance, qui, outre
ceux de la Terre Sainte, sont destinées à ré-
pondre aux besoins du pays. 

Enfin, le Gouverneur et le Vice-Gouver-
neur ont rencontré le Lieutenant de São
Paulo, Manuel Tavares de Almeida Filho,
discutant avec lui des perspectives d’ouvrir
de nouvelles structures périphériques dans
le pays après celles de Rio et de São Paulo,
afin de concrétiser toujours plus, par une
présence ramifiée et étendue, les objectifs de
l’Ordre du Saint-Sépulcre. La possibilité
d’organiser à São Paulo une première réu-
nion de tous les lieutenants latino-améri-
cains en 2020 est également envisagée.
Avant leur départ, le Gouverneur Général et
le Vice-Gouverneur ont accordé un entretien
à la télévision locale. 

■ UNE STRATÉGIE UNITAIRE 

Le programme du Gouverneur Général et
du Vice-Gouverneur pour l’Amérique latine
prévoit désormais, outre un renforcement de
la présence de l’Ordre au Brésil, des visites
dans d’autres pays de la zone dans la pers-
pective d’un élargissement concret de l’Or-
dre. Le continent latino-américain doit en ef-
fet se positionner dans une situation d’éga-
lité absolue en termes d’importance par rap-
port aux trois autres zones géographiques
dans lesquelles l’Ordre est actif. Un échange
d’expériences entre les quatre Vice-Gouver-
neurs respectifs (dont trois ont été nommés
récemment) est espéré. À ce propos, on ob-
serve que, pour des motifs d’affinité cultu-
relle et linguistique, il a été décrété que la
Lieutenance du Mexique – précédemment

● ●

Au Brésil, le cardinal Orani João Tempesta,
Grand Prieur de la Lieutenance de Rio de
Janeiro, a accueilli le Gouverneur Général pour
discuter ensemble du témoignage donné par les
membres de l’Ordre dans le plus grand pays
catholique du monde par le nombre de baptisés.
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insérée dans l’aire nord-américaine – fera
partie de la nouvelle formation latino-améri-
caine tout en continuant à être invitée aux
réunions des Lieutenances d’Amérique du
Nord dans le but de favoriser la transition et
un échange utile d’expériences. Un des as-
pects les plus intéressants parmi ceux qui
ressortent des différentes réunions géogra-
phiques sectorielles, toujours souligné par le
Gouverneur Général au cours de ses inter-
ventions, est en effet justement celui de la
nécessité des échanges d’expériences entre
les Lieutenances des différentes zones et
donc, par analogie, entre les quatre Vice-
Gouverneurs. 

« L’Ordre est unique et il est juste que la
stratégie soit unitaire, a déclaré le Gouver-
neur Général Visconti di Modrone au cours
de l’une de ses interventions récentes, mais
pour la réaliser nous devons aussi accorder
une très grande attention aux coutumes et
aux traditions locales, et plus particulière-
ment aux différentes expériences. Le senti-
ment que nous travaillons pour maintenir la
présence chrétienne en Terre Sainte doit
nous unir même dans les difficultés que
l’Église traverse aujourd’hui, faisant trésor
des idées et des propositions qui nous par-
viennent du monde entier ».

La réunion des Lieutenants nord-améri-

cains de Houston de mai dernier a mis en
exergue une forte caractérisation de l’impor-
tance de la composante pastorale et de la
participation des familles aux activités spiri-
tuelles ; peu de temps après, la réunion des
Lieutenants européens à Rome a permis de
souligner avec force l’engagement caritatif
visant surtout la réalisation de projets pour
la formation des jeunes en Terre Sainte ; la
réunion des confrères asiatiques à Brisbane
a donné le sentiment que la distance ne
constitue en rien un frein à la participation
collective aux activités de bienfaisance de
l’Ordre (et le voyage prévu en janvier du
cardinal Grand Maître dans les pays de cette
zone, après celui de l’année dernière en Aus-
tralie, le démontre clairement). L’action en-
gagée par le Grand Magistère pour l’Améri-
que latine se positionne dans ce contexte
unificateur.

« Notre Ordre s’inspire de l’image du Sé-
pulcre duquel Notre Seigneur est ressuscité,
a rappelé le Gouverneur Général, qui n’est
donc pas un monument funèbre mais le
symbole de l’unité de notre Foi. Les princi-
pes desquels nous nous inspirons sont ceux
de la charité, de l’humilité et de l’obéis-
sance ; ces derniers nous rapprochent et
nous rendent frères aux quatre coins du
monde ».

● ●
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Des investitures présidées
par le Grand Maître 

Toujours très présent auprès des Chevaliers et Dames répartis dans le monde entier, le
cardinal Edwin O’Brien, Grand Maître de l’Ordre du Saint-Sépulcre, présidait les in-

vestitures au Luxembourg, les 14 et 15 septembre, puis en Autriche, à Innsbruck, du 20
au 22 septembre, et à Montréal du 27 au 29 du même mois. Au mois d’octobre (du 4 au
6) il est attendu à New York, pour les investitures de la Lieutenance USA Eastern, puis à
Copenhague (les 18 et 19), pour les nouveaux membres du Danemark et de Suède. Il re-
çoit ses hôtes le 23 octobre à Rome, au Palazzo della Rovere, à l’occasion de la fête an-
nuelle de Notre-Dame Reine de Palestine, Patronne de l’Ordre, avant de se rendre à To-
lède, les 25 et 26 octobre, pour la Lieutenance d’Espagne occidentale. 

Récemment le cardinal O’Brien a été confirmé par le Saint-Père en tant que membre
de la Congrégation pour les Eglises orientales.



Dans un article récent, j’ai parlé de la
façon dont mon arrivée à Rome et
mon entrée dans l’Ordre ont été réel-

lement guidées par Dieu. Les bénédictions
dont Dieu m’a comblé au cours des trois
dernières années et demie sont un signe
clair de la présence et de la direction du Sei-
gneur. C’est à présent un moment opportun
– alors que j’ai terminé mon temps au ser-
vice du Grand Maître, en tant que son secré-
taire ecclésiastique, et de l’Ordre – pour par-
tager mes réflexions sur les merveilleuses
expériences auxquelles Dieu m’a permis de
participer. 

L’Eglise universelle. Une merveilleuse
caractéristique de notre Grand Maître est
qu’il est toujours “à l’extérieur”, parmi les
Lieutenances et les membres de l’Ordre. En
raison de son désir de rendre visite person-
nellement au plus grand nombre possible de
Lieutenances, les voyages ont été une partie
normale de la vie. Cependant, il ne s’agissait
jamais de voyages touristiques, mais de visi-
tes spirituelles et pastorales qui m’ont per-
mis de vivre une expérience profonde de
l’Eglise dans le monde. Visiter les Lieutenan-
ces et les Délégations Magistrales en Italie et
en Europe, en Afrique du Sud et en Améri-

Deux nouveaux membres
du Grand Magistère 

Par décision du cardinal O’Brien, deux nouveaux membres rejoignent le Grand Magis-
tère, c’est à dire le conseil international du Grand Maître, qui se réunit deux fois par

an à Rome autour des dossiers d’actualité concernant l’Ordre.
Leopoldo Torlonia dei Duchi di Poli e Guadagnolo, italien, est le président du “Circolo

San Pietro”, association de solidarité envers les plus pauvres fondée à Rome en 1869. 
Dominique Neckebroeck, Chancelier émérite de la Lieutenance pour la France, est très

engagé au service des projets de l’Ordre en Terre Sainte.
Nous leur souhaitons une activité féconde aux côtés du Gouverneur Général Leonardo

Visconti di Modrone et de tous les responsables de l’Ordre.

La gratitude du Père Bateman,
ancien secrétaire du Grand Maître

● ●

Le Père John Bateman, prêtre américain qui fut secrétaire du
cardinal Edwin O’Brien, nous offre ici un témoignage en forme

d’action de grâce pour la mission accomplie auprès de l’Ordre. Il
exprime sa reconnaissance personnelle à l’égard de notre Grand
Maître, le cardinal Edwin O’Brien, dont l’humilité, la spiritualité
et l’amour l’ont aidé et continuent à former son cœur sacerdotal.

Nous accueillons avec joie son successeur, le Père Maxim Baz,
jeune prêtre libanais de l’Eglise catholique maronite, entré en

fonction au début de l’été 2019.
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que du Sud, en Australie, en Asie et en Amé-
rique du Nord m’a donné l’occasion d’être
en contact avec l’Eglise Une, Sainte et Ca-
tholique, là où ses fidèles vivent leur foi
dans leurs propres situations culturelles et
historiques. Malgré les différences de lan-
gues et de cultures, nous sommes un seul
corps en Christ (cf. 1 Co 12, 12-27).

Amour fraternel et soutien. Nous sa-
vons tous combien il peut être difficile d’être
un étranger dans un pays étranger. Mais, en
tant que membres de l’Ordre, cela ne nous
arrive jamais. Entre nos Chevaliers et nos
Dames, il existe un lien immédiat qui nous
unit les uns aux autres. Assurément, il s’agit
avant tout de la Sainte Eucharistie (l’Eucha-
ristie unit tous les catholiques). Mais en tant
que membres de l’Ordre, cette union eucha-
ristique est encore davantage enrichie par
notre mission et notre objectif communs : la
sainteté personnelle et l’amour pour les ha-
bitants de la Terre Sainte de Jésus. Le fait
d’être avec d’autres personnes qui prennent
leur foi au sérieux et qui se sont engagées

sur le chemin d’une sainteté personnelle
toujours plus grande, m’encourage à m’enga-
ger encore davantage dans mon chemin vers
la sainteté. J’ai eu l’occasion spéciale et uni-
que de rencontrer un grand nombre d’entre
vous qui m’ont donné, sans le savoir, des
exemples merveilleux et encourageants
d’une recherche constante de la sainteté (la
vraie vocation de tout chrétien). Voir les sa-
crifices que nos membres font pour les au-
tres, sans penser à eux-mêmes, m’a aidé à
grandir dans l’amour pour nos frères et
sœurs qui vivent des situations difficiles en
Terre Sainte.

Pèlerinage. Chaque voyage de ces derniè-
res années a été un véritable pèlerinage. La
célébration des investitures et de la Messe
sur tous les continents a donné un sens spiri-
tuel à chaque voyage. En tant qu’Ordre
équestre, cependant, l’une de nos plus gran-
des joies (et responsabilités) est aussi de vi-
vre le pèlerinage en Terre Sainte. Après avoir
visité les paroisses, rencontré les gens, ré-
conforté les malades et les personnes âgées,

Le Père John Bateman, qui fut secrétaire du Grand Maître durant plusieurs années, a notamment reçu en
cadeau de départ deux statues représentant les apôtres Pierre et Paul. On le voit ici entouré du cardinal
Edwin O’Brien, des principales autorités de l’Ordre et du staff du Grand Magistère (son successeur, le
Père Maxim Baz, étant à sa droite sur notre photo).



parlé aux étudiants de l’Université de Beth-
léem et aux écoles du Patriarcat, visité les
pierres saintes et les pierres vivantes... après
tout cela...comment est-il possible que nos
vies ne changent pas ? Mes pèlerinages en
Terre Sainte, avec le Cardinal et l’équipe du
Grand Magistère, et mes pèlerinages person-
nels m’ont ouvert les yeux et le cœur à une
plus grande Foi et à un amour et une préoc-
cupation plus profonde pour les chrétiens de
Terre Sainte. 

L’Eglise institutionnelle. Vivre à Rome
est une expérience unique en soi. Le fait
d’être si près de notre Saint-Père, des tom-
beaux des Apôtres Pierre et Paul et de tant
d’autres saints qui ont vécu, travaillé et sont
morts ici à Rome, m’a aidé à mieux aimer
l’Eglise. Pour beaucoup de personnes, il peut
sembler qu’il s’agit d’une structure bureau-
cratique et celle-ci existe certainement aussi,
parce que nous sommes des êtres humains
qui ont besoin de structures. Mais ce que
beaucoup ne peuvent malheureusement pas
voir ou expérimenter, c’est l’humanité de
l’Eglise : tant d’hommes et de femmes, prê-
tres et religieux, qui travaillent avec dili-
gence et foi pour construire l’Eglise et ré-
pondre à ses besoins. C’est certainement le
cas de notre équipe du
Grand Magistère, dont le
travail acharné rend pos-
sible tout ce que l’Ordre
est en mesure de faire
pour soutenir nos frères
et sœurs chrétiens. Mais
c’est aussi vrai pour tous
ceux qui travaillent pour
l’Eglise et la Curie. Mon
expérience ici à Rome
m’a montré l’amour et le
désir sincère d’être dis-
ponible pour répondre à
tous les besoins du peu-
ple de Dieu dans chaque
partie du monde. 

Détermination. En

terminant mon service dans l’Ordre et en re-
tournant dans mon diocèse comme membre
de l’Ordre, je continuerai à me consacrer à
notre mission. En tant que prêtre, j’ai écouté
et compris les paroles de notre Grand Maî-
tre, qui insiste pour nous recommander, à
nous membres ecclésiastiques, de ne pas
nous limiter à porter nos mozettes et les si-
gnes de notre dignité, mais à nous engager
davantage pour répondre aux besoins spiri-
tuels des membres de nos Lieutenances, Dé-
légations magistrales et sections. J’ai hâte de
rejoindre ma Lieutenance (USA Eastern) et
de me mettre à son service dès mon retour
dans mon pays.

Gratitude. Mais par-dessus tout, je porte
dans mon cœur un profond sentiment de
gratitude. Tout d’abord, à l’égard de Dieu
qui m’a appelé à cette tâche et à cette res-
ponsabilité. De la gratitude pour chacun
d’entre vous que j’ai eu l’honneur de ren-
contrer, de servir, et dont l’amour et l’enga-
gement m’ont inspiré. Enfin, une reconnais-
sance personnelle à l’égard de notre Grand
Maître, le Cardinal Edwin O’Brien, dont
l’humilité, la spiritualité et l’amour ont aidé
et continuent à former mon cœur sacerdotal. 

Si vous vous êtes déjà demandé si l’action
de notre Ordre fait une
différence, je peux vous
assurer qu’il peut faire
et qu’il fait une diffé-
rence, si nous partici-
pons avec cœur aux acti-
vités et aux projets de
nos Lieutenances locales
et quand nous nous réu-
nissons en tant que pèle-
rins à la Table eucharisti-
que du Seigneur. C’est
là, aussi bien ici sur
cette terre que dans la
béatitude du ciel, que
j’attends avec impa-
tience de vous revoir
tous. 

Père John Bateman

● ●
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Le Grand Maître a remercié le Père
Bateman et lui a remis son nouveau titre
de Commandeur de l’Ordre du Saint-
Sépulcre.



La Croix
Mission-
naire du

Congrès eucha-
ristique inter-
national de Bu-
dapest est l’œu-
vre d’un mem-
bre de l’Ordre
du Saint-Sépul-
cre, Csaba Ozs-
vári, décédé
soudainement
en 2009 à l’âge
de 46 ans. La
Croix a été pré-
sentée pour la
première fois
lors de la mis-
sion dans la ville de Budapest, en 2007. En
2017, le Pape François l’a accueillie à Rome
et l’a bénie. Cette merveilleuse œuvre d’art
est décorée en style hongrois antique et ac-
cueille en son sein de précieux reliquaires :
l’un d’eux en argent, au centre, contient une
relique de la Sainte Croix ; il est entouré
d’autres plus petits qui renferment des reli-
ques de saints hongrois, dont cinq nouveaux
saints et bienheureux : Saint Martin, la bien-
heureuse Gisella et les bienheureux Tódor

Romzsa, Vilmos
Apor et Zoltán
Meszlényi.

Csaba Ozs-
vári, père de fa-
mille pieux,
était aussi bien
connu pour son
talent artistique
d’orfèvre expert
en art sacré,
que pour sa vie
c h r é t i e n n e
e x e m p l a i r e .
E g a l e m e n t
membre du
M o u v e m e n t
hongrois de
Schönstatt, il a
réalisé des ta-
bernacles, des
croix, des an-

neaux épiscopaux, des calices et des objets
d’art sacré qui sont présents dans presque
tous les diocèses hongrois et un grand nom-
bre également à l’étranger. En 1991, la
Conférence épiscopale hongroise donna à
saint Jean-Paul II un magnifique évangé-
liaire, œuvre du défunt chevalier de l’Ordre,
qui aujourd’hui encore est souvent utilisé au
cours de la Veillée pascale au Vatican.

Nous nous approchons donc avec une joie
encore plus grande du Congrès eucharisti-
que international de l’année prochaine, ren-
forcés par ce lien supplémentaire en tant
que membres de l’Ordre du Saint-Sépulcre.

● ●

La Croix Missionnaire du Congrès
eucharistique de Budapest

réalisée par un membre de l’Ordre

Le Grand Maître souhaite que les Lieutenances de l’Or-
dre s’organisent pour envoyer des délégués au Congrès

eucharistique international de Budapest, en Hongrie, qui
aura lieu du 13 au 20 septembre 2020. Tous les renseigne-
ments pour s’inscrire sont sur le site : iec2020.hu

● ●

XVI N° 55Newsletter
LA CROIX DE JÉRUSALEM

Csaba Ozsvári, Chevalier, a réalisé la croix du prochain
Congrès eucharistique International auquel le Grand Maître
invite les membres de l’Ordre à participer nombreux.

iec2020.hu


L’un des secteurs que l’Ordre du
Saint-Sépulcre a particulièrement à

cœur est celui de la solidarité envers
les plus démunis qui s’exprime à
travers divers projets soutenus en

Terre Sainte. « A travers ce
programme nous n’offrons pas

seulement une assistance
économique, mais nous apportons

l’espérance à de nombreuses
personnes et nous leur permettons de
vivre une vie digne », commente Sami
El-Yousef, directeur administratif du

Patriarcat latin de Jérusalem.

En 2018, les contributions envoyées par
les membres de l’Ordre du Saint-Sépul-
cre ont permis d’aider 600 personnes à

travers des bourses d’étude, des allocations
familiales, une assistance médicale et une
aide pour l’achat de médicaments, sans
compter les bénéficiaires d’un projet spécifi-
que à Jérusalem Est pour l’assistance juridi-
que et le programme pour les réfugiés ira-
kiens chrétiens en Jordanie. 

Le seul fait de lire les conditions pour ap-
partenir à ceux qui ont droit à cette aide fait
comprendre la gravité de la situation. Celui
qui reçoit une aide fait partie d’une famille
dont les revenus ne permettent pas de répon-
dre aux besoins primaires des personnes ap-
partenant au noyau familial ou dans laquelle
la personne qui apporte un salaire à la mai-
son est malade ou récemment décédée. Il
peut également s’agir de familles qui ne peu-
vent pas se permettre les soins médicaux
pour un malade, qui n’ont pas d’assistance

médicale ou bien encore des personnes âgées
sans retraite.

Chaque petit soutien apporté à l’une de ces
familles cache une histoire de défis et de dif-
ficultés quotidiennes. Par exemple, S.A. est
une femme de 35 ans, mariée et ayant quatre
enfants, qui travaille comme femme de mé-
nage. Elle vit sur le Mont des Oliviers dans
une maison en location et son salaire est le
seul de ce noyau familial, mais il ne se révèle
pas suffisant pour couvrir les dépenses essen-
tielles entre loyer, nourriture, factures et frais
scolaires. Par l’intermédiaire du fonds insti-
tué pour la solidarité, le Patriarcat latin a
réussi à aider S.A. à payer une partie des frais
scolaires de ses filles et, avec la Custodie de
Terre Sainte, à couvrir une partie de la dette
contractée avec la société qui fournit l’électri-
cité dans l’appartement de cette famille.

W.A. a 35 ans et il vit à Gaza avec sa fa-

● ●

L’Ordre et la Terre Sainte

Un fonds solidaire :
600 familles aidées en un an
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Le nouveau président de la Commission Terre
Sainte du Grand Magistère, Bart McGettrick,
insiste beaucoup en faveur de la solidarité
envers les personnes les plus démunies en Terre
Sainte : c’est une des grandes priorités du
Patriarcat latin de Jérusalem et de son principal
soutien International, l’Ordre du Saint-Sépulcre.
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mille composée de cinq personnes. Il travail-
lait comme policier, mais il a été envoyé en
retraite anticipée avec un salaire très bas, qui
est l’unique entrée de la famille et ne permet
pas d’arriver à la fin du mois. W.A. a de-
mandé de l’aide quand, à cause de ses dettes
avec la propriétaire de son logement, il a
couru le risque d’être expulsé de l’apparte-
ment en location dans lequel la famille vit.
Le Patriarcat latin, grâce aux contributions
envoyées par les Chevaliers et les Dames pré-
sents sur les divers continents, a réussi à
payer une partie de la dette, permettant ainsi
à la famille de W.A. de continuer à vivre dans
leur maison.

Le programme d’assistance médicale a
aidé 124 patients en 2018. Parmi eux, un
jeune garçon de 15 ans,
de Zababdeh (gouvernorat
de Jenin en Palestine) qui
a eu un accident de la
route et qui a dû subir
plusieurs opérations au
cerveau, couvertes seule-
ment en partie par le Mi-
nistère de la santé, et K.,
72 ans, d’Aboud (gouver-
norat de Ramallah en Pa-

lestine), qui depuis cinq ans lutte contre un
cancer à l’intestin qui l’oblige à effectuer des
opérations et des séances de chimiothérapie.
Ces cas ne sont pas seulement difficiles d’un
point de vue médical et humain en raison de
la souffrance qu’ils provoquent, mais ils re-
présentent également un grand défi pour les
malades et pour leurs familles qui n’ont pas
les fonds pour pouvoir payer les opérations,
les soins et les médicaments dont le poids re-
tombe en partie sur leurs épaules.

Nous adressons une pensée aux 600 famil-
les démunies qui ont reçu une aide leur per-
mettant d’aller de l’avant – en poursuivant
des études, en restant vivre dans leur maison
ou en recevant les soins médicaux nécessai-
res – et nous remercions le Patriarcat latin et

les assistantes sociales
qui travaillent à ce pro-
jet, faisant en sorte que
les personnes les plus à
risque ne soient pas
laissées seules et que
les contributions des
Chevaliers et des Da-
mes arrivent aux per-
sonnes en ayant le plus
besoin.
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Ces cas représentent
un grand défi pour les
malades et pour leurs
familles qui n’ont pas les
fonds pour pouvoir payer
les opérations, les soins
et les médicaments

’’
‘‘



Juan-Gualberto de Balanzó y de Solá,
Chevalier Grand Croix, âgé de 86 ans,
évoque avec passion son engagement,

sa famille faisant partie de l’Ordre du
Saint-Sépulcre depuis plus d’un siècle.
Lui-même a servi l’Ordre en Espagne
comme Conseiller, Cérémoniaire, Chan-
celier.

Pourriez-vous nous dire quand êtes-
vous entré dans l’Ordre su Saint Sé-
pulcre de Jérusalem et quelles ont été
vos motivations ? 
Je suis entré dans l’Ordre Équestre du

Saint-Sépulcre le 26 janvier 1957. Cela fait
soixante deux ans ! Et j’ai différentes motiva-
tions… Ma motivation personnelle, la plus
importante, c’est mon amour pour Jésus.
J’aime sa Terre, j’aime le Saint-Sépulcre Vi-
vant, gage de sa Résurrection. Je pourrais
définir ce lieu comme la patrie de tous les
chrétiens, mais la grande oubliée de tous et
l’Ordre veut être l’intermédiaire entre les
frères ennemis qui se combattent là-bas.
J’aime la Terre Sainte, et son Tombeau vi-
vant sur lequel j’ai servi la messe.

Pour moi l’Ordre manifeste l’amour du
bon Samaritain pour les populations de Pa-
lestine.

J’ai aussi des motivations familiales, car
dans mon cas, faire partie de l’Ordre Éques-
tre du Saint Sépulcre est une tradition. J’ai
« bu » aux sources familiales… 

Dans tous les engagements de l’Ordre
du Saint Sépulcre, quelle œuvre est la
plus importante pour vous ? 
Pour moi ce qui est le plus important pour

l’Ordre c’est « Ora et labora » : nous devons
être Marthe et Marie en même temps. Notre
devise peut se résumer à servir tout le
monde sans distinction de religion ou d’eth-
nie, mais nous devons avant tout soutenir les
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La vie des Lieutenances

« Toute notre vie doit être
imprégnée par notre promesse

spirituelle »
Deux Chevaliers de la Lieutenance pour l’Espagne Orientale, Jordi,
26 ans, et Juan-Gualberto, 86 ans, témoignent de leur amour pour

l’Ordre et du « lien inséparable » qui les unit à la Terre Sainte.

Juan-Gualberto de Balanzó y de Solá témoigne
volontiers du soutien spirituel qu’il reçoit depuis
de longues années dans l’Ordre du Saint-
Sépulcre pour croître dans sa vie chrétienne.
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chrétiens de Terre Sainte qui sans nous se-
raient hélas en voie d’extinction.

Selon vous, quelles améliorations doit
faire l’Ordre pour mieux se faire
connaître pour aider les chrétiens de
Terre Sainte ? 
L’Ordre s’en sort très bien, aujourd’hui il

a actualisé sa mission avec la vraie et essen-
tielle noblesse de l’esprit qui caractérise ses
membres. Je dirais même que nous sommes
et nous appartenons à l’avant-garde de
l’Église. Nous devons privilégier la sainteté à
la quantité… Je pense qu’il est essentiel de
veiller quand un aspirant se présente à nos
portes. Il est primordial que ce soit la Lieute-
nance qui demande le dossier de présenta-
tion du candidat au curé de sa paroisse. Il

faut également que les représentants du fu-
tur Chevalier ou de la future Dame soient
les responsables de la moralité du préten-
dant… Il serait souhaitable d’éviter les gens
qui ne sentent pas au plus profond d’eux
mêmes appelés à la sainteté à la suite de Jé-
sus. Nous devons prêcher par l’exemple ! Il
n’y a pas pire que le sel qui devient insi-
pide… Le Chevalier et la Dame doivent sen-
tir qu’il y a une différence entre avant et
après l’entrée dans notre très cher Ordre
Équestre du Saint-Sépulcre où je vis avec
humble fierté le cheminement intérieur vers
le Royaume de Dieu. La Croix de Chevalier,
celle du premier degré doit honorer notre
veste foncée, comme une entrave au mal,
comme un bouclier. Toute notre vie doit être
imprégnée par notre promesse spirituelle.

Jordi Tomás, jeune Chevalier de 26
ans, nous raconte ici son parcours
dans l’Ordre et confie sa joie de ser-

vir l’Eglise Mère qui est en Terre Sainte. 

« J’ai eu la chance de connaître l’Ordre au
début de mes études à l’Université, grâce à
des personnes de mon entourage. Je pense
que c’est la forme la plus naturelle d’entrer
dans l’Ordre : les vêtements blancs que por-
tent les Chevaliers attirent les regards et
éveillent les sensibilités, cela fait qu’on se
pose des questions telles que : Qui sont-ils ?
Pourquoi sont-ils habillés de la sorte ? Qu’est-ce
qu’ils font ?… C’est de cette façon que j’ai
commencé le grand voyage qui m’a conduit
vers les origines de l’histoire millénaire de
l’Ordre. La curiosité que les Chevaliers du
Saint Sépulcre ont suscitée en moi, quand
j’étais si jeune, m’a poussé à lire tout ce que
j’ai pu trouver sur son histoire, j’ai cherché
des documents et j’ai eu une grande joie de
mieux découvrir comment la Terre Sainte a
toujours été liée à notre foi. Il s’agit toujours
aujourd’hui pour notre Ordre de rendre pos-
sible la présence des chrétiens catholiques en
Terre Sainte, de les aider dans leurs besoins
matériels et spirituels. Je suis convaincu que

Comme Jordi Tomás, les jeunes sont de plus en
plus nombreux à trouver dans l’Ordre du Saint-
Sépulcre un chemin vers la sainteté à travers la
prière régulière, en particulier communautaire, et
la solidarité concrète avec nos frères et soeurs
de Terre Sainte.
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la grandeur d’âme des Chevaliers de ma
Lieutenance, que ce soit des ecclésiastiques
ou des laïcs, est aussi une des raisons princi-
pales qui ont fait grandir en moi la détermi-
nation pour demander mon entrée dans l’Or-
dre. Ceci requiert en contrepartie un grand
engagement : faire que notre témoignage de
vie soit une source d’inspiration pour les au-
tres. Je considère que c’est notre devoir à
nous tous, Chevaliers et Dames de l’Ordre,
d’essayer que s’accomplissent en nous les pa-
roles de l’Évangile de Matthieu : « C’est à
leurs fruits que vous les reconnaîtrez » (Mt 7,
16). Je suis certain que nous devons être tou-
jours exemplaires, en plus d’essayer d’appor-
ter l’aide la plus adaptée à la Terre Sainte.

Faire partie de l’Ordre
est un grand honneur,
mais cela ne doit jamais
nous faire oublier la
grand responsabilité que
nous recevons le jour de
notre investiture, et qui
ne vient pas de notre en-
gagement financier seu-
lement mais aussi,
et surtout, par l’exigence
d’une conduite
conforme à l’Evangile du
Christ, qui puisse interpeller pour que d’au-
tres aient envie de connaître et savoir ce que
nous faisons.

La Terre Sainte nous tient à cœur : c’est un
point stratégique de la terre, où confluent
l’Orient et l’Occident, et qui a été le témoin
privilégié de l’évolution de ces trois cultu-
res... pendant mille ans ! C’est dans cette
terre où s’est enracinée la foi catholique. De
Nazareth à Jérusalem, en passant par Cana,
la Mer de Galilée, le Lac de Tibériade, le
Jourdain, le Mont Tabor, Capharnaüm… fou-
ler ces lieux donne une impression unique :
savoir que Jésus a vécu et vu ces mêmes
lieux il y a deux mille ans environ ! Je crois
que l’on peut dire aussi que notre baptême
nous lie d’une façon particulière au lieu où le
Christ a été baptisé. 

Collaborer avec la Terre Sainte n’est pas

une mission exclusive de l’Ordre, mais en
tant que Chevaliers nous devons être le plus
grand porte-parole dans cette mission qui
nous a été donnée. C’est à travers de nos ac-
tivités que nous devons rendre visibles les
besoins de la Terre Sainte dans notre société,
et essayer de réveiller l’intérêt de tous ceux,
chacun selon ses possibilités, qui peuvent
collaborer dans ce travail. 

Nous tous, Chevaliers et Dames, avons
quelque chose en commun : nous avons dé-
cidé d’assumer, le jour de notre investiture,
un plus grand engagement dans l’Église ca-
tholique en appartenant à l’un de ses Ordres
de Chevalerie. Je suis profondément
convaincu que l’Église catholique offre la ré-

ponse aux désirs de
l’homme qui cherche
une raison, malgré les
difficultés que présente
notre société globali-
sée, qui donnerait un
sens a sa vie et qui
comble son besoin de
transcendance. Dans
une société qui est in-
terconnectée, de plus
en plus digitalisée et
où l’on attend tout tout

de suite, le chemin que Jésus de Nazareth
établit dans les Béatitudes continue à être
d’actualité comme exemple de vie pour une
existence pleine et heureuse. 

Comme l’un des plus jeunes membres de
l’Ordre je dirais que le plus grand défi que le
temps présent nous demande à tous, et qu’on
pourrait vivre comme défi collectif, c’est que
nous devons nous rendre dignes de la
confiance qu’on a déposé en nous le jour où
l’on est entré dans l’Ordre du Saint Sépulcre.
La prière nous y aide, sans elle nous serions
vides comme de faux témoins !

Notre soutien matériel et spirituel à la
Terre Sainte arrive toujours d’une façon plus
adaptée aux changements dans le temps et
dans les besoins matériels et spirituels de nos
frères et sœurs de cette terre où, il y a plus
de deux mille ans, a vécu Notre Seigneur ».
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Faire partie de l’Ordre
est un grand honneur, qui
ne doit jamais faire
oublier la grande
responsabilité reçue lors
de l’investiture : l’exigence
d’une conduite conforme
à l’Evangile du Christ
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« Il y a deux ans, notre Lieutenance
s’est rendue en pèlerinage en Terre
Sainte avec le nouveau Lieutenant

José Carlos Sanjuán y Monforte et une partie
de sa famille, dont son fils Lucas, et trois au-
tres enfants d’un futur Chevalier qui allait
bientôt entrer dans l’Ordre. Durant le
voyage est née l’idée d’organiser un pèleri-
nage orienté vers une expérience de volonta-
riat qui permette aux plus jeunes de connaî-
tre de l’intérieur la Terre Sainte et le travail
de l’Église diocésaine et des organisations re-
ligieuses, présentes dans les lieux sacrés
pour soutenir les chrétiens et les nécessi-
teux ». Comme en témoigne María José Fer-
nández y Martín, Dame de la Lieutenance
pour l’Espagne occidentale, ce fut le point de
départ de la magnifique expérience vécue
cette année par 13 jeunes (4 garçons et 9
filles) qu’elle a accompagnés en Terre Sainte
pendant deux semaines de pèlerinage et de
volontariat du 30 juin au 14 juillet.

Jeunes volontaires au service
de l’espérance en Terre Sainte

« Nous devions préparer un programme
qui allie travail et pèlerinage. Pour la plupart
des enfants, il s’agissait du premier contact
avec la Terre Sainte. Pour la Lieutenance, il
était évident que cette première expérience
devait être un moment spécial qui puisse ou-
vrir la voie à un avenir prometteur d’un
point de vue humain et spirituel, en appli-
quant les valeurs chrétiennes de manière
concrète et active », a commenté Maria José.

Auprès des enfants de Bethléem

Sur les 13 volontaires, les 5 filles les plus
jeunes ont effectué leur volontariat à La Crè-
che, un orphelinat de Bethléem géré par les
Sœurs de la Charité de Saint Vincent de
Paul, tandis que les 8 autres enfants ont ap-
porté leur aide à l’Hogar Niño Dios, un insti-
tut de la Famille Religieuse du Verbe Incarné
qui accueille des enfants handicapés. Ces
deux établissements sont soutenus par l’Or-
dre du Saint-Sépulcre depuis des années.

On compte environ 60 enfants âgés de 0 à
5 ans à la Crèche. « Quand nous sommes ar-
rivés, un bébé prématuré né au 7ème mois
de grossesse et abandonné venait d’entrer à
l’orphelinat. Il avait besoin d’oxygène, car
ses poumons seuls ne lui permettaient pas
de respirer. Dans son berceau à la crèche,
son petit corps luttait pour s’ouvrir à la vie.
En plus de ce bébé, une douzaine d’autres
enfants avaient moins de 6 mois... Tous at-
tendaient une caresse, un geste d’affection
qui les fasse se sentir aimés », a raconté Ma-
ria José, ajoutant qu’à la fin de la période de
service les 5 filles du volontariat avaient af-
fectueusement été surnommées les « Crèche
Ladies ».

À deux pas de la basilique de la Nativité
se trouve l’autre destination des volontaires :
l’Hogar Niño Dios. Les sœurs ont immédia-
tement suggéré l’attitude à adopter pour vi-
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Un groupe de volontaires de la Lieutenance pour
l’Espagne occidentale a passé deux semaines
de service en Terre Sainte au cours de l’été.



vre pleinement le séjour à l’Hogar : « avec le
cœur ouvert, le sourire aux lèvres et un
grand désir de faire ». Les enfants de l’Hogar
ont besoin de beaucoup d’attention et les
garçons ont pris soin d’eux tout en contri-
buant à la gestion quotidienne de la maison :
nettoyer, laver, ranger, aider en cuisine et
dans le garde-manger. De tous les moments
forts, Maria José ne peut s’empêcher de
mentionner le jour de la fête finale.

« Quand les volontaires terminent leur sé-
jour à l’Hogar, il y a une grande fête. Sœur
Nives branche alors une enceinte sur son té-
léphone portable et met une compilation de
chansons joyeuses qui plaisent beaucoup
aux enfants. Chaque enfant choisit un volon-
taire qui le prend dans ses bras, et ils dan-
sent. Ceux qui peuvent se déplacer tout
seuls choisissent aussi un volontaire à pren-
dre par la main et ils créent leurs propres
chorégraphies amusantes et pleines de ten-
dresse. Quelle valeur donner à ces mo-
ments ? Comment décrire les rires de petits
garçons ou de petites filles qui souffrent de
problèmes si graves qu’ils peuvent à peine
se déplacer tout seuls ? Comment être té-
moin de la gaieté d’un enfant constamment
menacé par son handicap ? Après avoir
dansé avec un de ces enfants, tout change.
Dans cette étreinte, les distances s’effacent.
Il y a une fusion parfaite des cœurs et un
amour inconditionnel. Cet enfant sera ton
ami pour toujours. Tu penseras à lui dans tes
prières et tu sauras que, pour eux, Dieu te

bénit à chaque prière ».
Fernando Elias Perez Esteban Picazo, un

des jeunes volontaires, raconte : « Cette expé-
rience a été un cadeau du Seigneur. Plus par-
ticulièrement, cela a été merveilleux de pou-
voir séjourner avec les enfants dont les
sœurs s’occupent. Même si la plupart ne
pouvait pas parler, ils disaient tout avec les
yeux. Leur regard est un regard d’amour, de
joie, de simplicité. Un regard qui remercie
pour le plus petit détail. Leurs yeux regar-
dent comme Dieu nous regarde en ce
monde : en aimant et en espérant être aimés.
Il y a tellement de choses à apprendre
d’eux ».

Sur les pas de Jésus

En plus d’être volontaires, ces jeunes ont
également eu la joie d’être des pèlerins. Les
trois premiers jours en Terre Sainte ont été
des journées de pèlerinage en Galilée à par-
tir de Nazareth, à quelques mètres de la ba-
silique de l’Annonciation, dans une des mai-
sons des Sœurs du Rosaire. Nous donnons à
nouveau la parole à Fernando, qui décrit son
expérience dans la basilique : « Cet endroit a
été le plus spécial pour moi. Etre assis-là,
c’était comme être présent au moment de
l’Annonciation. Je me surprenais à songer
que Dieu avait confié une mission d’une
telle importance à une jeune fille qui vivait
dans une maison si modeste à Nazareth.
Mais c’est précisément en cela que l’on voit

● ●

XXIII
● ●

Newsletter
LA CROIX DE JÉRUSALEM

N° 55

Activités de
volontariat
auprès des
enfants dans un
des
établissements
soutenus par
l’Ordre en Terre
Sainte.

�



● ●

la grandeur de Dieu : il regarde le cœur. Et,
dans le cœur de Marie, il a trouvé un oui
joyeux, un abandon total à son amour ».

Une fois arrivés à Bethléem, notre desti-
nation pour les jours de volontariat restants,
certains après-midi et certaines soirées ont
été dédiés à la visite des lieux saints à Beth-
léem et à Jérusalem. Tout particulièrement,
dans la nuit du 8 au 9 juillet, un groupe de
5 volontaires accompagnés de Maria José
est resté prier à l’intérieur de la basilique du
Saint-Sépulcre. « De 22 h 00 à minuit, nous
avons pu rester prier à l’intérieur de l’édi-
cule. Le reste de la nuit, nous sommes restés
dans les différents lieux sacrés. Nous avons
prié ensemble et nous avons consacré du
temps à la prière personnelle », a raconté
Maria José. 

Quelques heures plus tard, le groupe se
préparait à une autre expérience unique : cé-
lébrer l’Eucharistie à l’intérieur de l’édicule
du Saint-Sépulcre. « Il n’est pas facile de ra-
conter l’émotion de chacun d’entre eux pen-
dant que nous étions dans le lieu de la résur-
rection, célébrant l’Eucharistie. Ces 25 mi-
nutes ont été intenses et émouvantes et tous
en ont rendu grâce à Dieu », a expliqué avec
joie Maria José.

Au terme du pèlerinage, le groupe de vo-
lontaires de la Lieutenance pour l’Espagne
occidentale ainsi que celui de la Lieutenance
pour le Portugal ont eu l’occasion, pour cette
troisième année de volontariat, de visiter le
Patriarcat Latin et de s’entretenir avec Mgr

Pizzaballa. Celui-ci voulait entendre les ré-
cits des jeunes sur cette expérience et leur
parler de la présence chrétienne en Terre
Sainte ainsi que de l’action de l’Ordre. 

« Un tournant dans ma vie »

Nuria Garcia était déjà allée en Terre
Sainte mais « à travers les besoins des autres,
je me suis sentie très proche de Jésus. Ce fut
un pèlerinage inoubliable qui a sans aucun
doute marqué un tournant dans ma vie. Dés-
ormais, je comprends beaucoup mieux pour-
quoi cette terre est appelée le Cinquième
Évangile ».

Sergio Hallado n’a pas voulu partir quand
on lui a fait la proposition du pèlerinage-vo-
lontariat. Ses raisons étaient diverses, no-
tamment l’aspect financier, pour lequel une
solution a été trouvée grâce à la générosité
de nombreuses personnes. À la fin de l’expé-
rience, il commente : « Je n’ai que trois mots
pour décrire ce voyage : unique, inoubliable
et émouvant. Pas uniquement pour l’expé-
rience elle-même, mais également pour les
autres membres du groupe qui me man-
quent déjà terriblement. J’aimerais refaire ce
voyage qui a changé ma manière de voir les
choses et, plus encore, ma vie. Désormais, je
suis plus patient et plus serviable. C’est
pourquoi je souhaite dire à tous ceux qui ont
vécu cette expérience avec moi et à ceux qui
l’ont organisée : MERCI À TOUS, DE TOUT
CŒUR ! ». E.D.

Mgr Pierbattista Pizzaballa, Administrateur apostolique du Patriarcat latin de Jérusalem, a tenu a
manifester sa gratitude aux jeunes volontaires espagnols et portugais les recevant officiellement au siège
de son évéché.


